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Édito

Pour que les fêtes de fin d’année soient 
encore plus belles, les services 

municipaux n’ont pas chômé. Dès le premier 
week-end de décembre, par exemple, 13 
kilomètres de guirlandes vont illuminer notre 
centre-ville. Et autour de l’Arc de Germanicus 
doté d’un nouvel éclairage, notre traditionnel 
village de Noël occupera la place Bassompierre 
trois semaines durant.

Point culminant des festivités, la 56e édition 
de notre défilé de la Saint-Sylvestre  - reconnu 
comme l’un des plus spectaculaires de France – 
va attirer comme chaque année des dizaines de 
milliers de personnes. Nouveauté cette année, 
il sera précédé d’un carnaval d’hiver, destiné à 
unir les Saintais autour de l’un des événements 
les plus populaires de la ville. Les cortèges 
seront invités à fusionner sur le square Foch puis 
à converger avec l’ensemble des habitants, dans 
un même élan festif, vers la place Bassompierre.

Je rends ici hommage aux services techniques 
de la ville et aux bénévoles des associations, 
notamment ceux de l’Association carnavalesque 
qui œuvre tout au long de l’année à la 
construction des chars, toujours plus beaux 
à chaque édition. Ces merveilleux chars qui 

constituent l’âme de notre Saint-Sylvestre à 
nous et qui en font un événement phare, unique 
en son genre, de ceux qui font rayonner notre 
ville bien au-delà des frontières de la Saintonge.

Nos projets sont nombreux et nos partenaires 
multiples pour nous aider dans l’embellissement 
et l’animation de notre ville et de notre territoire. 
Car notre priorité est bien là, rendre notre ville 
et notre territoire plus attractifs pour les visiteurs, 
pour les touristes, pour les retraités, pour les 
entrepreneurs, pour toutes les Saintaises et pour 
tous les Saintais.  Et cela dans un seul but : celui 
de créer un environnement et des conditions 
favorables pour que l’activité économique et 
commerciale se développe et par conséquent 
pour créer de l’emploi.

Bonnes fêtes de fin d’année à toutes et à tous.

Chaque jour, pour vous, pour Saintes,  

Jean-Philippe Machon
  Maire de Saintes 

Président de la Communauté  
d’agglomération de Saintes

Saintes ville attractive, ville en fête
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Retour en images

�e fin se«te�Lre à déLut nove�Lre] l’équi«e �unici«ale s’est à nouveau �oLilisée «our aller à la rencontre des Saintais au c ur de leurs quartiers. 
Ces rendez-vous sont désormais bien inscrits et attendus par la population. Les élus ont notamment relayé l’information sur les travaux en cours et 
les nécessaires, mais temporaires, gênes occasionnées comme pour le rond-point des Pompiers, la Passerelle piétonne ou le lycée Bellevue. Pour 
ré«ondre auÝ questions de certains �aLitants concernant les incivilités] une «résentation s«écifique a ra««elé le r�le de la «olice �unici«ale car certains 
rappels à l’ordre relèvent d’autres autorités. Au-delà des missions de service public, le bien vivre ensemble, c’est aussi une affaire de responsabilité 
individuelle. Les 12 prochains Comités de quartiers se tiendront au printemps 2016.  

Retour en images
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Comités de quartiers 

La session d’automne fait le plein
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Vu les mois derniers à Saintes… 
6  

5  

1  

4  

3  

2  

1    Sportez-vous bien
Le 16 octobre dernier, dans le cadre d’Octobre 
Rose, le centre hospitalier a accueilli plus de 
160 participants pour son opération « Sportez-
vous bien ». Six ateliers d’initiation sportive 
et deuÝ eÝ«ositions étaient «ro«osés afin de 
valoriser les bienfaits de l’activité physique 
dans la prise en charge des cancers féminins.

2  Bourse des collectionneurs
30e année et toujours le même succès pour 
la manifestation organisée par l’Amicale phi-
latélique et cartophile saintaise. Les 10 et 11 
octobre, curieux et passionnés ont sillonné 
les allées du Hall Mendès-France. 

3    Pose des illuminations
Saintes prépare son habit de lumière. Les 
agents municipaux sont à pied d’œuvre 
pendant 5 semaines pour que la ville 
s’illumine. 

4     Salon du mariage
La magie opère toujours. Du 23 au 25 
octobre, de nombreux exposants proposaient 
toutes les prestations utiles ou originales pour 
l’organisation d’un mariage.

5    Fête foraine 
Du 10 octobre au 11 novembre, manèges, 
attractions, lampions et roudoudous ont 
égayé l’esplanade du Hall Mendès-France. 
Une tradition établie depuis de nombreuses 
années. 

6   Le petit train fait la navette
Pendant les travaux de la Passerelle piétonne, 
la municipalité a mis en place une navette 
gratuite pour faciliter les trajets piétonniers 
entre les deux rives de la Charente.



Décarbonatation de 
l’eau, arrêt prolongé

Service publicAssainissement

 Les accueils urbanisme et actions 
du cadre de vie ex «  Unité Relation 
Citoyen », jusque-là installés à l’Hôtel 
de ville, déménagent à compter du 21 
décembre dans les locaux de la Com-
munauté d’Agglomération de Saintes 
(CDA) au 4 avenue de Tombouctou, 
pour un accueil ouvert au public à 
compter du xx/xx/2016

L’accueil urbanisme de la ville de 
Saintes :
L’accueil est intégré à la nouvelle « Di-
rection du droit des sols et de l’action 
foncière ». Il reste chargé d’accueillir 
les administrés, de les conseiller et de 
traiter les demandes d’autorisation d’ur-
banisme pour la commune de Saintes. 
Ainsi, tous renseignements liés à l’urba-

 En 2008, la Ville de Saintes a moder-
nisé l’usine de potabilisation de l’eau. 
Cette modernisation a porté notam-
ment sur la décarbonatation, c’est-à-
dire l’adoucissement de l’eau (la réduc-
tion du degré de calcaire).
En juillet dernier, la Ville a décidé d’ar-
rêter provisoirement la décarbonatation 
de l’eau dans l’attente du renouvelle-
ment des membranes d’ultrafiltration. 
La décarbonatation devait initialement 
être remise en service en septembre. 
Cependant la phase de travaux du re-
nouvellement des membranes ayant été 
avancée au mois de novembre, l’arrêt 
est finalement prolongé jusqu’à la fin des 
opérations, soit le 30 avril 2016. 
L’eau distribuée reste donc non adoucie 
à son degré de dureté naturelle, ce qui 
n’a aucune conséquence d’un point de 
vue sanitaire pour sa consommation.  

    www.ville-saintes.fr

nisme et à l’aménagement sur la com-
mune de Saintes se feront désormais 
dans les nouveaux locaux de la CDA au 
lieu de l’Hôtel de Ville précédemment. 

En ce qui concerne les 35 autres com-
munes, pour toutes ces demandes, 
l’accueil est maintenu dans les mairies. 
Le service instructeur en charge de l’ap-
plication du droit des sols et donc de 
l’instruction des demandes d’autorisa-
tions d’urbanisme reste dans les mêmes 
locaux.

Service Actions cadre de vie (ex unité 
Relation citoyen)
L’accueil et le traitement des dossiers 
relatifs à l’Unité de relation citoyen (dan-
gers avérés sur le domaine public, tags 
sur le patrimoine communal ou privé, 
pannes d’éclairage public, dépôts sau-
vages de déchets, dégradations sur le 
mobilier urbain et la voirie communale, 
affichage sauvage, problèmes de signa-
lisation, branches d’arbre gênantes, et 
plus généralement toute demande rela-
tive à la vie citoyenne) se feront eux aus-
si dans les locaux de la CDA à compter 
du 4 janvier 2016.

L’objectif de cette mutualisation est de 
rationaliser et de simplifier l’organisation 
de ces services afin de faciliter le traite-
ment des demandes et d’être ainsi plus 
efficace dans l’instruction des dossiers.  

  www.ville-saintes.fr

Les accueils de la direction  
de l’aménagement et de l’urbanisme et 
de l’Unité Relation Citoyen déménagent
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En bref

Noël solidaire  
sous le signe du cirque

Solidarité

Cette année, il sera donné le 5 dé-
cembre prochain à 21h à l’Espace 
Mendès-France, et placé sous le signe 
du cirque avec des numéros venus des 
quatre coins de la planète ! Rappelons 
que cette initiative s’inscrit dans le re-
marquable spectacle dédié au cirque 
que l’ACES offre depuis 37 ans, le temps 
d’un week-end, à plus de 10 000 salariés 
et leurs enfants. Plus d’une vingtaine 
d’entreprises adhère à l’association pré-
sidée par Christian Berthelot.
Concernant les places attribuées par 
le CCAS à ses bénéficiaires, elles exi-
gent deux conditions : quotient familial 
inférieur ou égal à 400 €, à destination 
de 2 adultes et enfants jusqu’à 14 ans. 
L’opération est prioritairement adres-

Le hêtre  
va disparaître

Il est superbe. Il est là depuis tou-
jours� 1n le croit invinciDle, Oais il 
est malade… Et il va disparaître.
Le magnifique hêtre pourpre du 
square Martineau de Saintes - arbre 
remarquable et séculaire de 19 mètres 
de haut - est atteint depuis près d’une 
dizaine d’années par deux cham-
pignons qui accélèrent de manière 
significative sa dégénérescence. Sur 
la base des expertises menées depuis 
2007 jusqu’en 2014 plaçant son état 
sanitaire de « moyen » à aujourd’hui 
« mauvais », de la dangerosité po-
tentielle et au regard des coûts de 
surveillance et d’accompagnement 
nécessaires à son maintien pendant 
quelques années encore, les élus ont 
décidé de son abattage d’ici la fin de 
l’année. Un projet de réaménagement 
du site en l’honneur du hêtre pourpre 
pourrait être proposé et soumis à 
l’avis de l’Architecte des Bâtiments de 
France (ABF).

sée aux foyers avec enfants. Pour faire 
votre demande, il convient de vous 
rendre à la Maison de la Solidarité (Pôle 
Développement Social) Esplanade du 6e 
Régiment d’Infanterie à Saintes, du lundi 
au vendredi de 13h15 à 17h30. Les en-
trées seront attribuées dans la limite du 
nombre de places disponibles. 
Les 6 séances ACES ont lieu quant à elles 
les 5 et 6 décembre - Espace Mendès-
France - à 14h - 17h et 21h le samedi, et 
10h30 - 14h et 17h le dimanche. 

  Contact : Association des Comités  
d’Entreprise Saintongeais (ACES) 
Maison des Associations 
31 rue du Cormier 17100 Saintes 
Mail : aces17@livre.fr  
site Internet : http://aces.over-blog.fr 

 Comme chaque année, le Centre Communal d’Action Sociale (CCAS) de Saintes 
en partenariat avec l’Association des Comités d’Entreprise Saintongeais (ACES), 
oHHre un sRectacle de 0oÇl à ses DénéƂciaires�

Collecte des déchets 
dernière minute
Collecte des déchets
dernière minute
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Saintes en fête 

  Si le mois de décembre rime traditionnellement avec neige, vacances, retrouvailles 
familiales, célébration religieuse et passage à une nouvelle année, à Saintes, son 
arrivée annonce Ooult Hestivités avec un Oot d’ordre la convivialité�  'n eHHet, ce �� 
décembre marquera la 56e édition du déƂlé carnavalesque� Un événeOent qui ras-
semble tous les Saintais, petits et grands, mais pas que puisque 30 000 personnes 
sont attendues. Cette année, la municipalité a décidé de renforcer cet esprit convi-
vial et solidaire en orIanisant éIaleOent la veille un Carnaval d’Hiver� Revue de 
détails de ce qui vous attend.

Dossier
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56e édition du défilé carnavalesque

Tous dans la rue  
pour la nouvelle année !

Saintes en fête 

9

 Décidément à Saintes on sait faire 
la fête ! Pour le passage à la nouvelle 
année, le 31 décembre prochain, 
pas moins de 30 000 personnes sont 
attendues dans les rues de l’ancienne 
capitale de la Saintonge pour le 
fameux défilé carnavalesque. Pour 
cette 56e édition, Saintaises, Saintais, 
Charentais-maritimes et visiteurs 
seront tous dans la rue à partir de 
21 heures et jusqu’à minuit entre les 
cours Reverseaux et National pour 
un défilé qu’ils ne sont pas près 
d’oublier. 

« Qu’il fasse -10° ou par 
temps de pluie, comme 
il y a deux ans, le public 
répond toujours présent 
pour cette véritable 
tradition », se félicite 
David Bariteau, pré-
sident de l’association 
carnavalesque de la Saint-
Sylvestre chargée par la 
municipalité d’organiser 
cette soirée.

Dès le matin, les plus curieux pour-
ront découvrir un premier char 
exposé à l’Intermarché entre 9 et 14 
heures, alors que dans l’après-midi, 
la fanfare humoristique, Les Gueules 

Sèches de Limoges, prendra ses 
quartiers au centre Leclerc. Ensuite, 
en fin de journée, place à la Corrida 
de la Saint-Sylvestre qui réunit habi-
tuellement plus de 300 sportifs pour 
une course de six kilomètres. 

Mais indéniablement, c’est sur le défi-
lé carnavalesque que tous les regards 
se porteront. Pendant trois heures, 
sur un trajet de 2,8 kilomètres, 15 
chars, tous aussi surprenants les uns 
que les autres, vont défiler.

« Cinq viennent de  
Saintes. Ils s’inspirent de 
films comme Crocodile 
Dundee ou Les Visiteurs, 
ou de thèmes plus ima-
gés comme Le Réveil en 
Folie. Les 10 autres chars 
sont originaires de toute 
la France. Pour animer 
ce cortège, il y aura huit 
groupes de musique, un 
char discothèque ainsi 
que quatre compagnies 

de rues. Bien sûr quelques surprises 
sont au programme avec, pour la 
première fois, de la pyrotechnie. Mais 
je ne vous en dis pas plus. Pour en 
savoir plus, il faudra venir ! », conclut 
malicieusement David Bariteau. 

Chiffres-clé

15 chars,  
8 groupes de 

musique,  
4 compagnies 
et quelques 

surprises  
ani�ent le défilé 

13 000 mètres de guirlandes lumineuses  
illuminent la ville.

30 000
participants au grand défilé  
carnavalesque. Ils viennent de Saintes et 
de toute la région pour partager ce grand 
événement traditionnel.

7 
kw c’est la puissance électrique des 
nouvelles guirlandes du cours National et 
de l’avenue Gambetta, contre 210 KW en 
2014, soit 30 fois moins cette année
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 La place Bassompierre accueille depuis 
quelques années un village de Noël, 
pourquoi l’organiser ?

Dominique Deren : Comme d’autres 
communes de France, ce village se tient 
dans la tradition festive des fêtes de fin 
d’année. Mais pour la municipalité, il 
s’agit aussi de répondre à trois demandes. 
La première est d’offrir un lieu où 
commerçants et habitants peuvent se 
retrouver, vendre et acheter des produits 
locaux. La deuxième est de proposer 
globalement des animations de qualité en 
corrélation avec cette période de l’année. 

La troisième, offrir aux enfants, et peut-
être particulièrement à ceux qui ne partent 
pas en vacances, des activités ludiques qui 
permettent de s’évader.
 Saintes est la seule commune de France 

à avoir un carnaval un 31 décembre, 
quelle est la portée de cet événement 
pour la ville ?

Dominique Arnaud  :   Ce  31 décembre 
à Saintes réunit petits et grands, venus 
de différents horizons. Ils convergent 
vers le centre-ville s’agglutinant sur le 
cours National et l’avenue Gambetta pour 
découvrir le défilé carnavalesque, qui est 
riche de ses couleurs, de ses lumières, de 
ses musiques… avec des chars de plus 
en plus sophistiqués. Ce n’est pas un 
carnaval ordinaire, il se déroule de nuit, 
avec un jeu de lumière qui apporte une 

magie féérique.  Chaque année, il y a aussi 
des nouveautés. C’est un des événements 
phare de la ville faisant la renommée de 
Saintes et qui a des retombées favorables 
sur l’économie locale.
 Pour cette 56e édition, la municipalité 

a voulu organiser en amont, le 30 
décembre, un carnaval des quartiers, 
pourquoi ?

Dominique Arnaud : Dans son naturel, 
l’être humain a besoin de contacts. A 
travers cet événement, nous voyons 
refleurir dans les quartiers «les fêtes 
des voisins». Cette  idée de carnaval de 
quartiers s’inspire de ce mouvement 
recherché de rassemblement convivial à 
l’échelle de la ville de Saintes et pourquoi 
pas dans l’avenir au niveau de la 
communauté d’agglomération. 

Associer davantage les Saintais

Le premier Carnaval d’Hiver

 Un déHilé carnavalesque qui arrive à 
réunir 30 000 personnes dans les rues 
un 31 décembre, et par tout temps, 
c’est déjà Dien � /ais il Haut l’avouer, 
si la Houle est OajoritaireOent coO-
posée d’habitants de Saintes ou des 
environs, la portée de cet événement 
fédère bien au-delà.

Justement, pour cette 56e édition, la 
municipalité a décidé d’associer encore 
plus les Saintais à ces festivités de fin 

Pour ce rassemblement, il faudra porter 
du rouge ! « Bien sûr pour participer, il 
n’est pas forcément nécessaire d’être 
entièrement vêtu de cette couleur. Une 
simple rappel avec un foulard, un bon-
net, des gants ou autre fera l’affaire », 
tient à préciser la municipalité. 

Vers 15h30, trois bandas (fanfares 
déambulatoires), qui seront présentes 
également le 31 décembre, partiront 
de trois points de la ville : du bas de 
l’avenue Gambetta, du haut du cours 
National et de la place Bassompierre.  
Chacune suivie ou rejointe par des ha-
bitants, les trois cortèges convergeront 
alors, pour se retrouver vers 16h15 au 
square Foch. Là, la musique battra son 
plein pendant près d’une heure. Puis, la 
joyeuse foule déambulera dans tout le 
centre-ville pour rejoindre de nouveau 
la place Bassompierre, où l’arrivée est 
prévue vers 18 heures.

Une surprise sera alors dévoilée pour 
conclure ce premier Carnaval d’Hiver. 

  Vous êtes intéressé pour participer au 
défilé, n’hésitez pas à joindre votre conseil 
de quartier. 

d’année en organisant la première 
édition du Carnaval d’Hiver, le 30 
décembre. « L’idée est de proposer, 
la veille du traditionnel défilé de la 
Saint-Sylvestre, le 30 décembre donc, 
un rendez-vous davantage populaire et 
qui associe véritablement les Saintais 
dans un esprit de convivialité, explique 
le service événementiel de la municipa-
lité. L’objectif est que les habitants des 
différents quartiers convergent vers le 
centre-ville. »

Dominique Arnaud 
Adjoint à la mairie de Saintes,  

délégué au tourisme et à l’événementiel.

Dominique Deren 
Conseillère municipal,  

en charge du village de Noël.

Dossier
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La ville s’anime et brille

Saintes en habit de lumière 

 .es Hestivités de Ƃn d’année ne se-
raient pas ce qu’elles sont sans deux 
inIrédients incontournaDles  � un 
village de Noël et des illuminations. 
Comme de tradition, le village 
s’installera place Bassompierre. Il 
débutera le samedi 12 décembre 
pour se conclure le 3 janvier. 
« L’inauguration se déroulera le 
premier jour à 17 h 30, en présence 
du maire Jean-Philippe Machon, 
précise Dominique Deren, conseillère 
municipale. Il procédera alors à 
l’illumination de l’Arc de Germanicus, 
en présence d’un groupe de 
percussions brésiliennes. »

Concernant les animations, piste de 
ski de fond, grande roue, trampoline, 
toboggan géant, pousse-pousse, 
carrousel et balades en calèches 
seront de la fête et de nombreuses 
associations viendront régulièrement 
pour faire découvrir leurs activités.

Côté cadeaux de Noël, douze chalets 
de commerçants seront présents de 14 
à 19 heures les 12, 13, 16 décembre 

et du 19 au 27 décembre ; et de 
16h30 à 19 heures les 14, 15, 17 et 18 
décembre. Produits de bouche, cuir, 
bijouterie, minéraux ou encore des 
livres pour enfants feront sans aucun 
doute des cadeaux idéaux au pied de 
votre sapin. Sans oublier, la présence 
du père Noël tous les jours jusqu’au 24 
décembre, de 15 h 30 à 18 heures.

Un marché de Noël sera également 
organisé au Haras, les 19 et 20 
décembre, avec stands d’artisans, 
artistes et producteurs locaux. Des 
navettes avec le centre-ville, en 
calèche, seront mises en place.

Pour plonger dans l’esprit de Noël, 
la ville mise aussi sur les illuminations 
et sort le grand jeu. Elles éclaireront 
Saintes à partir du premier week-
end de décembre. « Pendant cinq 
semaines, cinq agents ont installé 
122 boules et 34 motifs, détaille la 
municipalité. Au total, il y a aura 13 000 
mètres de guirlandes. » Et si vous 
levez les yeux, vous remarquez que de 
nouvelles guirlandes scintilleront sur le 
cours National et l’avenue Gambetta.

Une association  
au cœur  

de l’événement

 Le comité de la Saint-Sylvestre, 
rebaptisé depuis cette année  
Association carnavalesque de 
la Saint-Sylvestre pilote depuis 
plus de 50 ans l’événement qui 
y est associé. Mais qui se cache 
dernière cette organisation ? 
Depuis 6 ans, c’est David 
Bariteau, par ailleurs patron 
d’une entreprise de menuiserie, 
qui dirige l’association. Lui et 
une vingtaine de membres 
travaillent tous les week-
ends, pendant six mois, à la 
construction ou rénovation des 
5 chars saintais qui participent 
au défilé. « Depuis quelques 
années, des jeunes nous ont 
aussi rejoints car les chars ont 
évolué avec leur temps. Ils sont 
aujourd’hui animés avec de plus 
en plus d’électronique », se 
félicite-t-il. Mais d’ailleurs d’où 
vient cette idée de carnaval ? 
« D’un journaliste, Edouard 
Loubes. En 1958, il se balade 
le 31 décembre avec des amis 
dans les rues et constate qu’il 
ne se passe rien. En rentrant 
chez lui, il tombe à la télévision 
sur le carnaval de Sao Paulo 
au Brésil. L’idée était née et 
sera reprise l’année d’après », 
raconte David Bariteau. 

La place Bassompierre illuminée en 2014



Le quartier de La Guyarderie/Bellivet 
est le quartier n°8 selon le découpage 
appliqué depuis 2014 par la Municipalité. 
Il est l’un des trois plus étendus de la 
ville avec le n°1 (Saint-Vivien, La Fenêtre, 
secteur de Préan) et le n°12 (Diconche, 
Parc Atlantique, Saintes-Ouest). Mais il 
est aussi le moins peuplé avec 695 habi-
tants essentiellement concentrés au Sud 
(triangle cours du Maréchal Leclerc - rue 
de la Boule - D128). Le reste de sa sur-
face restant dédié aux terrains agricoles.

Voierie et signalétique

De fait, La Guyarderie/Bellivet est un 
quartier calme où il fait bon vivre. Jusque-
là, les principales doléances des riverains 
- relevées à l’occasion des conseils de 
quartier qui ont lieu trois fois par an - se 
concentraient sur une demande de ré-
novation des voieries, sur une meilleure 
signalétique en zone urbaine notamment 
ciblée sur le marquage au sol (stationne-
ment, sorties de garages, etc.) et sur un 
entretien plus efficace des espaces verts. 
Des points entendus par la municipalité 
qui a déjà mis en œuvre les améliorations 
nécessaires en termes d’entretien et de 
signalétique.

Unité de méthanisation à Desclaude ?

Mais ce qui préoccupe davantage les 
habitants actuellement sont deux projets 
à l’étude, impactant directement le quar-
tier. Le premier est un dossier hérité de 
l’ancienne municipalité : l’implantation 
d’une unité de méthanisation près du 
Lycée agricole Georges-Desclaude. 
Celle-ci s’étalerait sur 3,5 ha et serait 

approvisionnée annuellement par près 
de 30 000 tonnes de déchets organiques, 
animaux et végétaux afin de produire du 
gaz. Les riverains, vent debout contre 
ce projet, se sont regroupés en associa-
tion (l’ACMIZUS : Association Contre 
la Méthanisation Industrielle en Zone 
Urbaine à Saintes) afin de s’y opposer, 
dénonçant notamment la proximité im-
médiate des habitations et des structures 
d’accueil et de services, le trafic incessant 
qui en découlerait (un camion par heure), 
la pollution visuelle, olfactive et sonore 
et la présence de mouches et autres 
nuisibles.

Face à ces craintes légitimes, la municipa-
lité a multiplié les réunions et les études 
de faisabilité et assure n’avoir pris au-
jourd’hui aucune décision. Le projet étant 
porté par la Région, il reste d’ailleurs plus 
raisonnable d’attendre les prochaines 
élections régionales afin de connaître la 
position de la future Région. Par ailleurs, 
aucune demande de permis n’a encore 
été déposée.

Maintien des terrains de sport

Le second sujet de préoccupation 
majeure des riverains est le projet de 
transformation en zone commerciale des 
terrains de sport situés près du cours 
du Maréchal Leclerc. Un projet initié là 
encore par la municipalité précédente 
mais qui ne sera pas mis en œuvre par 
l’actuelle équipe municipale. Laquelle a 
décidé de maintenir cette zone sportive 
et a déjà trouvé une nouvelle solution 
pour les enseignes commerciales intéres-
sées par le secteur.

 La chronique de Charlie, pacha des 
gouttières, matou mateur impertinent 
et RJilosoRJe qui rôde de toit en toit 
à travers les quartiers de 5aintes� Ron-
rons et couRs de IriHHe �

Sur le terrain de rugby, y a plein de 
crottes de chien… Décidément, pffffff !

Moi, je m’arrange toujours pour faire ça 
discrètement, au parc, dans un coin où 
ça ne dérange personne. Et je recouvre 
toujours mes petites affaires avec de la 
terre ou des feuilles… Je n’ai pas besoin 
que l’on me rappelle sans arrêt les règles 
de savoir-vivre, du genre : « Prière de 
laisser cet endroit aussi propre que vous 
l’avez trouvé en entrant » ! Je ne com-
prends vraiment pas pourquoi on dit que 
le chien est le meilleur ami de l’homme… 
Tiens, ça me hérisse le poil ! 

Et puis c’est bruyant, un chien, ça 
aboie pour un oui ou pour un non… 
Remarquez, les chiens n’ont pas de leçon 
à recevoir des bipèdes : le boucan qu’ils 
font, ceux-là, l’été, la nuit, en sortant des 
bars, ou quand ils s’engueulent entre 
voisins…

Et encore, je ne vous dis pas tout ce que 
je vois… Ceux qui jettent leurs mégots 
n’importe où, ceux qui collent des af-
fiches à la sauvette… Et c’est moi le sau-
vage ? Miââââgrrr…

Cela dit, faut rien exagérer, il y a des 
coins tranquilles, dans cette ville. Tenez, 
les terrains de sport de la Guyarderie, la 
nuit, ça me botte ! Et vous savez pour-
quoi ? C’est très mal éclairé… 

J’aime bien ce quartier, rrrronronrrrrrrr…  
Y a plein d’enfants qui veulent jouer avec 
moi ; surtout du côté de la piscine et du 
Pidou… Miaou !

Série « 12 mois, 12 quartiers » :   
La Guyarderie/Bellivet

 Les principales préoccupations des riverains du quartier de La Guyarderie/
$ellivet ont été entendues  � le Rrojet d’unité de OétJanisation reste au Roint 
mort, et les terrains de sport ne seront pas transformés en zone commerciale…  
Explications. 
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 L’aménagement du « carrefour des 
pompiers » a débuté le 12 octobre. 
La première phase du chantier a 
permis la réalisation d’un giratoire 
entre l’avenue de Tombouctou et la 
route de Rétaud, rouverte à la cir-
culation à partir du 30 novembre. 
La poursuite des travaux nécessite 
désormais de mettre en impasse la 
rue des Rochers et de la fermer au 
niveau de l’avenue de Tombouctou 
du 30 novembre au 15 février 2016. 
La rue des Rochers reste accessible 
par la rue de la Maladrerie, au ni-
veau du conseil des prud’hommes.

  Les dates et le détail des différentes 
phases du chantier sont consultables sur 
www.ville-saintes.fr, rubrique « A la une ».  
Les dates restent cependant données à titre 
indicatif car l’avancée des travaux dépend 
notamment des conditions météorologiques.

  Tous les travaux de voiries en cours sur  :
www.ville-saintes.fr, rubrique « ici-ca-bouge/
travaux-voirie/ »

Chaque jour, nous améliorons 
votre ville

RU' &U 2+)'100+'R

Du 30 novembre au 11 décembre, ré-
habilitation et déplacement du poste 
de refoulement de la rue du Pigeonnier. 
La rue sera ponctuellement fermée, en 
dehors des heures d’entrée et de sor-
tie des classes du groupe scolaire Léo 
Lagrange.

(.'U8' CH#R'06'

Du 16 au 27 novembre, des fouilles suba-
quatiques ont été réalisées dans la Cha-
rente. Aucune gêne n’a été détectée. 
Ces recherches entrent dans le cadre du 
projet d’amarrage d’une péniche-res-
taurant.

#CC'5 #U .;C'' $'..'8U'

Depuis la mi-novembre, les élèves 
peuvent emprunter les emmarche-
ments neufs menant au lycée Bellevue. 
Les gênes provoquées sur l’avenue du 
Président Salvadore Allende sont termi-
nées.

RU' &'5 )R#0&'5-$#UCH'5

Depuis le 9 novembre et jusqu’au 4 dé-
cembre, extension du réseau d’assainis-
sement rue des Grandes-Bauches. La 
chaussée sera rétrécie toute la durée 
des travaux.

CH'/+0 &’#R6'0#C

Depuis fin juillet, étude et travaux 
à l’usine d’eau de Diconche. En no-
vembre, débute la phase de renouvel-
lement des membranes d’infiltration. 
Aucune conséquence sanitaire.

6R#8#U: &#05 .'5 'C1.'5

Durant les vacances scolaires d’octobre, 
la Ville a réalisé des travaux de réhabi-
litation au sein des écoles Jules Ferry, 
Pasteur et St-Eutrope.

Le carrefour  
« des pompiers » : 
La rue des Rochers  
fermée en partie  
à la circulation  
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VENTE AUX ENCHERESJeudi 3 décembre
La Ville de Saintes vend1 immeuble1 ensemble immobilier

1 local
2 maisons d’habitationMise à prix entre 27 750 et 375 000€Contacts : ville de Saintes 05 46 98 22 88ville-saintes.frEtude notariale Bois d’Amour  05 46 74 36 86

Relancer 
l’investissement locatif

Ces trois communes ont eu l’opportu-
nité de déposer une demande déro-
gatoire pour permettre aux bailleurs 
privés de bénéficier du dispositif d’in-
vestissement locatif Pinel (qui remplace 
depuis 2014 le Scellier). Agrément qui 
a été accordé par la préfecture de ré-
gion par arrêté préfectoral. 

Réduction d’impôts

Ce dispositif vise à favori-
ser l’investissement locatif : 
les bailleurs privés qui met-
tront en location jusqu’à 
deux logements neufs (ou 
rénovés avec les critères 
d’un logement neuf) béné-
ficieront d’une réduction 
d’impôt. Cette dernière 
atteint 18% du coût d’achat, répartie 
sur la durée de conventionnement du 
logement, dans la limite d’un plafond 
par m² de surface habitable (5 500 €), 
sans pouvoir dépasser 300 000 €. En 
contrepartie, le bailleur fixe un plafond 
de ressources à ne pas dépasser pour 
ses locataires ainsi qu’un plafond de 
loyer maximum à appliquer à son lo-
gement (8,69 €/m² sur notre territoire), 
plafonds fixés par la loi.

Ce dispositif concerne les opérations 
réalisées entre le 27 octobre 2015 et le 
31 décembre 2016.

Coup de pouce aux bailleurs et 
constructeurs
La Communauté d’Agglomération de 
Saintes et les communes de Saintes, Les 
Gonds et Fontcouverte ont fait le choix 

de défendre la demande 
d’agrément Pinel qui tra-
duit une volonté forte de 
soutien à la production de 
logements locatifs à loyers 
maîtrisés, en berne depuis 
quelques années. Cet agré-
ment est également un 
coup de pouce important 
pour les bailleurs privés, qui 
souhaitent investir dans la 

pierre, et les acteurs de la construction 
sur le territoire. 

Les particuliers intéressés par ce dispo-
sitif peuvent obtenir des informations 
complémentaires auprès du service 
des impôts à Saintes, auprès de leur 
constructeur ou en contactant la Com-
munauté d’Agglomération. 

Plus d’informations 
par mail : sa.giraud@agglo-saintes.fr

Economie

HaDitat

 .es coOOunes de 5aintes, .es )onds et (ontcouverte vont DénéƂcier du 
dispositif de soutien à l’investissement locatif Pinel, qui permet de produire 
des logements à loyers maitrisés.

ALM Allain

 La société ALM Allain a em-
ménagé en avril 2015 dans 
ses nouveaux locaux, désor-
mais établis dans la zone des 
Charriers à Saintes.

L’entreprise a été créée il y 
a 52 ans par André Allain, 
maçon de père en fils depuis 
1865. Dirigée désormais par 
4 associés, elle regroupe 3 
autres entreprises : Delta CTP, 
BG2C et Gaudy Bonneau. 
Elle emploie 165 personnes 
au total pour un CA cumulé 
de 29 M€. Le choix d’installer 
le siège des entreprises ALM 
Allain et Gaudy-Bonneau ainsi 
que l’administratif de toutes 
les sociétés à Saintes était une 
volonté stratégique de son 
dirigeant Dominique Amblard : 
« Le site de Cravans, où était 
installée l’entreprise depuis 
1963, ne correspondait plus en 
termes de surface de bureaux et 
d’implantation géographique. 
Nous étions trop éloignés des 
grands axes. Je voulais aussi 
me rapprocher d’un centre 
de décision plus important, 
et Saintes est encore le plus 
important de Saintonge. ».
Le nouveau site s’étend sur un 
terrain de 3 ha pour environ  
3 000 m2 de surface construite.  

TALENTS D’ICI

Coup de pouce 
aux bailleurs et 
constructeurs
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Tourisme

Relever le défi du handicap

Même si le chemin est encore long, 
les collectivités ont accéléré le mou-
vement ces dernières années. Parmi 
les axes de développement le tou-
risme, car la culture passe aussi par 
l’accessibilité.

Ainsi à Saintes, « l’office 
de tourisme est labellisé 
Tourisme et Handicap 
depuis 2012 », explique 
Pascal Houbron, son direc-
teur. « Un label exigeant 
puisqu’il n’est accordé que 
pour cinq ans », poursuit-il. 
Dans ce lieu d’accueil, les 
quatre handicaps (auditif, 
mental, moteur et visuel) 
ont été traités. Rampe d’accès, bro-
chures en braille, dispositif auditif…, 
tout a été pensé.

Des actions qui se coordonnent éga-
lement à un niveau plus vaste puisque 
la Charente-Maritime, consciente des 

enjeux, se classe comme le premier 
département de France en nombre de 
sites labellisés, plus de 300.

« Mais le label ne veut pas tout dire, 
tient à préciser Pascal Houbron. Nous 
avons par exemple un rôle de conseil 

auprès des acteurs du tou-
risme. L’accueil, l’écoute 
sont primordiaux. Il peut y 
avoir des adaptations pour 
les femmes enceintes ou 
les poussettes. »

Vous êtes hôtelier, restau-
rateur, vous accueillez du 
public, alors n’hésitez pas 
à contacter l’office de tou-

risme pour savoir comment répondre 
au mieux à l’accessibilité. 

Plus d’informations 
sur www.tourisme-handicaps.org
ou www.handicaps-charente-maritime.com

Il y a deux ans, lorsque Marie Fafin 
a décidé d’ouvrir l’Inter-Hôtel 
O’Nice, elle a immédiatement pen-
sé aux situations de handicap. 

« Cela a été un réflexe, incorporer 
de suite dans notre projet les dif-
férentes normes avec l’architecte. 
Nous étions en 2013, la loi datait 
déjà de 2005.  Tout le bâtiment 
était à rénover alors quitte à tout 
faire, autant le faire bien », ex-
plique la directrice.

De ce fait, l’Inter-Hôtel O’Nice est 
un des rares établissements de la 
ville à être labellisé pour les quatre 
handicaps (auditif, mental, moteur 
et visuel). Dans ce 2 étoiles de 
24 chambres, deux d’entre elles 
ont été entièrement conçues en 
conséquence. « Gyrophare en cas 
d’alerte incendie, entrée plus large, 
mobilier modulable, poignées plus 
basses, portes coulissantes, salle 
de bain équipée d’une douche 
à l’italienne ou encore interrup-
teurs de différentes couleurs, voici 
globalement les aménagements 
que nous avons réalisés », détaille 
Marie Fafin. Le tout avec un accueil 
de qualité. De quoi ravir tous les 
clients.

www.hotel-saintes-17.com

TALENTS D’ICI

© Jacques Villégier

L’office de tourisme de la ville de Saintes a obtenu le label Tourisme et Handicap en 2012,  
et ce pour les quatre handicaps.

.’H°6'..'R+' ,1U' .' ,'U

L’Inter-Hôtel O’Nice, un 
établissement labellisé 
Tourisme et Handicap.

©
 In

te
r-H

ôt
el

 O
’N

ic
e

L’Inter-Hôtel O’Nice dispose de deux 
chambres entièrement conçues pour recevoir 
des personnes atteintes d’un handicap.

 'njeu de société, tous les acteurs s’enIaIent à resRecter la loi sur l’éIalité 
des droits et des chances, la participation et la citoyenneté des personnes han-
dicapées, votée en 2005. En France, 22 millions de personnes sont touchées 
par un handicap temporaire ou perpétuel.

300 sites 
labellisés dans 
le département
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Michel Loizeau, pilier de la vie 
associative saintaise…

Comment garantir la convivialité In-
contournable ! Figure emblématique 
du sport saintais, Michel Loizeau a 
consacré toute sa vie au rugby. A 10 
ans, il entre à l’école de Rugby de 
l’US Saintes. A 74 ans aujourd’hui, il y 
est toujours ! 

Le travail, son mariage avec Danièle, 
les enfants, la maison… Rien n’aura 
eu raison de sa passion. « J’ai com-
mencé à m’impliquer au sein du club 
en 1981. J’y ai tout fait, de balayeur 
à président ! Aujourd’hui je suis un 
peu le pompier de service ! Je gère 
l’intendance du club : maillots, maté-
riel, ballons, les courses du club… On 
m’appelle tous les samedis pour don-
ner un coup de main. Mais c’est nor-
mal, je suis le plus âgé donc le plus 
disponible ! », s’amuse Michel. Car ne 
croyez pas que cette implication soit 
une contrainte. « C’est ma thérapie ! 
Mon médecin me dit que je suis en 
parfaite santé ! », confie-t-il.

En réalité, Michel Loizeau a le cœur 
sur la main, toujours de bonne hu-
meur et prêt à rendre service. Pour 

lui l’amitié et les relations humaines 
ont une réelle signification. Des va-
leurs que le tissu associatif est, selon 
lui, en train de perdre. « Désormais, 
tout le monde s’envoie des textos et 
des mails, et très peu se déplace pour 
échanger ou régler les problèmes ! Je 
pense que c’est regrettable. »

Même constat dans le fonctionne-
ment avec les collectivités : « Il y a 
encore une quinzaine d’années, les 
subventions étaient données via l’Of-
fice des sports. On assistait à des 
réunions. Nous échangions et cela 
nous permettait de savoir ce qu’il se 
passait au sein des clubs et des autres 
structures. Aujourd’hui on a perdu du 
lien dans nos échanges », regrette 
Michel.

Mais Michel reste confiant en l’ave-
nir et dans la jeunesse. « Si on leur 
donne le bon exemple, ils repren-
dront le flambeau et porteront haut 
et fort les valeurs d’amitiés et de res-
pect qui sont si chères au rugby ! »  

 www.ussaintesrugby.com

Gala de Noël  
de l’USPR

 Le grand Gala de Noël de 
l’Union Saintaise de Patinage 
à Roulettes (USPR) et ses disci-
plines (danse, artistique, loisir) se 
tiendra le dimanche 6 décembre 
à partir de 15h au complexe du 
Grand Coudret à Saintes. Entrée : 
2 €. Rappelons que le patinage à 
roulettes est un sport accessible 
dès 5 ans pour filles ou garçons. 

 Contact : 05 46 74 66 11 
E-mail : usprsaintes@gmail.com 
Site web : http://uspr.jimdo.com

Sports

La Nuit  
du bad’saintais  
le 12 décembre !

 Le très actif Badminton Sain-
tais organise « la Nuit du Bad’ 
saintais » le 12 décembre. Fort 
de plus de 200 licenciés cette 
année, le club est représenté au 
plus haut niveau dans les cham-
pionnats départementaux et 
régionaux par 4 équipes mixtes : 
Régionale 1 et 3 et Départe-
mentales 1 et 2. Toute la saison, 
le Badminton Saintais met à 
disposition plus de 15 heures par 
semaine de jeu libre et propose 
2 séances encadrées d’initiation 
et de perfectionnement. Les 
initiés du club entretiennent la 
convivialité en partageant leurs 
expériences du jeu. La Nuit du 
Badminton s’inscrit dans cet es-
prit de convivialité et de partage. 
Chaque année à la mi-décembre, 
le Badminton Saintais invite les 
licenciés des clubs voisins de 
Charente et Charente-Maritime à 
participer à un tournoi amical de 
doubles. Le tournoi débute à 20h 
et se termine dans la nuit, vers 3h 
du matin. Ambiance détendue, 
restauration, bonne humeur et 
matchs de haut niveau participent 
au succès de ce rendez-vous 
incontournable de fin d’année. 

 Contact et inscriptions : 
www.badnet.org 

A droite, Michel Loizeau, actif et attentif

  (ort de ses �� ans d’iORlication au sein du cluD de l’U5 5aintes RuIDy, /i-
cJel .oi\eau est aujourd’Jui à �� ans un oDservateur RriviléIié de l’évolution 
de la vie associative saintaise.
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Saintes territoire pilote

L’art et la culture  
partout et pour tous

 #Ƃn que l’art et la culture s’in-
vitent dans toutes les familles de 
l’agglomération de Saintes, les 
« Rarcours d’éducation artistique et 
culturelle  » se OultiRlient dans les 
écoles.

Depuis plusieurs années, les pro-
grammations culturelles de Saintes 
donnent l’opportunité au jeune pu-
blic de découvrir différents domaines 
de création artistique : spectacle vi-
vant, écriture, musique, danse, pein-
ture… Sensibiliser les petits Saintais 
à ces thématiques multiples est une 
priorité qui se renforce depuis 2013 
grâce aux « parcours d’éducation ar-
tistique et culturelle » initiés par les 
ministères de la Culture et de l’Edu-
cation nationale. Objectif : faire en 
sorte que les enfants deviennent 
plus acteurs que consommateurs de 
culture, en leur apprenant à jouer la 
comédie, à tenir une caméra, à écrire 
un scénario, main dans la main avec 
les enseignants, les professionnels du 
spectacle, les artistes…

C’est ainsi que lors de l’année sco-
laire 2014-2015 un ambitieux par-
cours « danse » a permis de sensibi-
liser 475 enfants des écoles primaires 
de la CDA, en partenariat avec la 
Cie Ell Zi-Danse et l’US Danse. Les 
thématiques des parcours sont va-

riées : « littérature/écriture » entre les 
écoles de Thénac et de Burie, et l’as-
sociation L’Ecriture prend le large ou 
bien encore  « les arts plastiques, les 
marionnettes, la vidéo » avec le RPI1 
Saint-Sever-de-Saintonge/Rouffiac et 
la Cie Coyote Minute qui lors de la 
représentation publique a rassemblé 
600 personnes. Un parcours « arts 
plastiques » a ouvert l’année scolaire 
2015-2016 avec plusieurs classes de 
Saintes et de l’agglomération (448 
enfants sont concernés) et l’artiste 
peintre Olivia Oudart.  De nombreux 
autres projets sont annoncés comme 
un parcours « arts du cirque » ou bien 
encore celui dédié au théâtre.

Quant au parcours « vidéo » avec 
une classe de CM2 du RPI1 Véné-
rand/Le Douhet et le réalisateur 
Nicolas Emard, son résultat est en 
ligne sur internet : Regards d’en-
fants sur Jean Geoffroy (https://
vimeo.com/128239132) et Les en-
fants de l’Aqueduc (https://vimeo.
com/133133169). En tout, 1 150 en-
fants ont pu bénéficier de ces actions. 
Lors de spectacles comme «Danse sur 
les toits», environ 1 350 personnes 
ont découvert de véritables artistes 
en herbe ! 

(1) Regroupement pédagogique intercommunal

Cinéma  
et télévision : on 
tourne à Saintes !

 Le saviez-vous ? Le 16 octobre, 
la société de production CALT a 
invité la crème des fans (les plus 
généreux donateurs) à passer une 
journée sur le plateau de la série 
Hero Corp, dont la saison 5 a pris 
ses quartiers à Saintes. Peu de 
chances que vous croisiez John 
« Bouclier Man », Klaus « Force 
Mustang » ou le réalisateur Simon 
Astier : les lieux de tournage sont 
tenus secrets. Juste avant, en sep-
tembre, Saintes avait déjà servi de 
décor au téléfilm La face, de Marc 
Rivière, avec Bruno Solo et Hippo-
lyte Girardot. En juillet, le thriller 
Irréprochable, avec Marina Foïs 
et Benjamin Biolay, y était resté 
quatre jours. En avril et en juin 
2014, les épisodes 2 et 3 du télé-
film de France 3 La loi de Barba-
ra, avec Josiane Balasko, avaient 
eu pour cadre le palais de justice. 
Notre ville est appréciée des réa-
lisateurs et des producteurs, non 
seulement pour ses charmes, mais 
aussi pour l’accueil de la mairie 
qui met à disposition bases logis-
tiques (la villa Musso, l’Hostelle-
rie…) et accompagnement tech-
nique (barrières…).  
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Un solide soutien au Gallia

L’année 2014 restera une année noire 
pour la Gallia, accusant un déficit an-
nuel de 94 557 euros sur un budget de 
1,6 millions d’euros. La Ville de Saintes 
a décidé, de renforcer son soutien au 
Gallia en accordant en septembre der-
nier une subvention exceptionnelle à 
hauteur de 15 000 euros. Cette aide 
vient s’ajouter à l’avance remboursable 
de 40 000 euros déjà octroyée par la 
Ville cette année. Par ailleurs, cet enga-
gement franc de la part de la municipa-
lité auprès de son partenaire culturel a 
permis à la Région et au Département 
de se positionner eux aussi en faveur 
de nouvelles subventions exception-
nelles.

Nouveaux locaux 
Par ailleurs la Ville a proposé au Gallia 
la mise à disposition de locaux gratuits 
pour leurs bureaux administratifs, leur 
permettant de se libérer d’un loyer. 
Ainsi le Gallia disposera de locaux ad-
ministratifs dans les anciens bureaux 
du Comité des œuvres sociales (COS) 
de la ville, rue Chapsal, en face de la 
Salle Saintonge. Des locaux rénovés et 
réaménagés afin d’accueillir les équipes 
du Gallia dans les meilleures conditions 
dès le mois de décembre. 

Par ailleurs, la convention d’objectifs 
avec l’association Gallia, qui arrivait à 
échéance est en cours de renouvelle-
ment. Celle-ci fixe les enjeux du parte-
nariat avec la municipalité, les attentes 
artistiques et culturelles mais aussi les 
actions à mener favorisant l’accès à 
tous les publics, la sensibilisation du 
jeune public et un travail nourri en ma-
tière de communication.

Partage d’objectifs
En affirmant et en renforçant claire-
ment son soutien au Gallia, la munici-
palité de Saintes vise un partage d’ob-
jectifs, des enjeux essentiels pour la 
politique culturelle de la ville et une ou-
verture au plus grand nombre. L’enjeu 
est aussi de nouer ou de poursuivre des 
partenariats valorisants avec les autres 
structures et associations du territoire 
tels que Coconut Musique, l’Abbaye 
aux Dames ou encore l’Atelier du Pa-
trimoine de Saintonge, afin que - véri-
table vecteur de dynamisme - le Gallia 
Théâtre-Cinéma participe activement 
au rayonnement économique et cultu-
rel du territoire, en assumant pleine-
ment ses missions.   

Vie associative

RAPPEL

Le Gallia-Théâtre - géré par l’as-
sociation du même nom - est une 
scène conventionnée, un théâtre 
reconnu par l’Etat avec une spécia-
lisation de sa programmation tour-
née vers la création contemporaine 
et le jeune public. Son projet artis-
tique permet de rejoindre le réseau 
national des Scènes Convention-
nées sur le territoire.

PROGRAMMATION ET INFOS  
 www.galliasaintes.com  

1 500
ADHÉRENTS  

à l’année

30
SPECTACLES

70 à 80
REPRÉSENTATIONS 

dont un tiers à  
destination du 
jeune public  

et du public familial

1
CINÉMA 

de proximité 
avec 1 200 

séances pour 
plus de 32 000 

entrées

 /alIré un contexte Ƃnancier diHƂcile auquel doit Haire Hace le )allia, la 8ille 
réaHƂrOe sa conƂance à ce Rartenaire culturel Oajeur en lui aRRortant un 
soutien Ƃnancier et de structure
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 Après les nombreux évènements de cet 
été et la mise à votre disposition d’un es-
pace détente sur la place Bassompierre, 
Saintes va de nouveau se transformer 
pour les fêtes de fin d’année.
Vous verrez un marché de Noël version 
2015 plus chaleureux et plus accueillant 
grâce à un nouveau cheminement, tout 
en gardant les manèges et animations 
qu’apprécient les plus petits et les plus 
grands.
A cela il faut ajouter l’illumination de l’Arc 
Germanicus et les travaux de rénovation 
de la passerelle, projets portés par la ville 
tout comme le rond-point des pompiers, 

Chaque jour, vous en êtes témoins, la ville de 
Saintes se transforme

et l’embellissement de l’entrée du lycée 
Bellevue, pour lesquels le département 
et la région nous soutiennent.
Toutes ces actions, dont vous nous féli-
citez régulièrement, vont dans le sens 
d’une valorisation de notre patrimoine 
car nous en sommes persuadés, les en-
jeux majeurs pour notre ville et notre 
territoire sont le tourisme et l’économie. 
Ces axes stratégiques sont d’ailleurs au 
cœur de notre politique, tant au niveau 
de la  Communauté d’Agglomération 
(CDA) que de la ville et ce afin de per-
mettre à des entrepreneurs de s’installer 
rapidement.

C’est également dans cet esprit que l’of-
fice du commerce va être développé à 
Saintes, en concertation avec toutes les 
parties prenantes et pour répondre au 
mieux aux besoins des commerçants et 
par extension à l’ensemble des habitants 
de notre ville et de notre CDA.
Comme vous pouvez le constater 
nous travaillons en toute transparence, 
chaque jour et avec chacun de nos par-
tenaires, administrés et élus pour que 
vous, Saintaises et Saintais, habitantes et 
habitants du territoire, en soyez les pre-
miers bénéficiaires.
Les élus de la majorité.    

Tribunes libres
En vertu de la loi du 27 février 2002 sur la démocratie de proximité, le magazine de Saintes réserve 

cet espace à l’expression des groupes politiques représentés au conseil municipal.

 Vous savez, Mr Le Maire a utilisé les 
deniers publics pour ses déplacements 
Saintes-Paris. Selon lui, ses frais sont jus-
tifiés et consultables par les élus. En réa-
lité, les élus de l’opposition n’ont pas pu 
consulter ces documents car ils sont dé-
sormais soigneusement gardés dans le 
cabinet du Maire, ET ce dernier n’a pas 
donné l’autorisation au comptable de 
nous laisser consulter le livre d’enregis-
trement des factures... Aurait-il quelque 
chose à cacher ?
Concernant les centres sociaux, dossier 
très douloureux depuis près d’un an, du 
fait de la mise en péril par le maire et 
sa majorité, pour quoi ? faire des écono-
mies (une simple diminution de leurs in-
demnités serait plus efficace!)... Eh bien, 
croirez-vous ? Mr Le maire refuse de 
donner son arbitrage avant 2016, il dit 

Remettons les pendules à l’heure !
ne pas connaître assez le dossier pour 
le présenter en conseil municipal ni en 
novembre, ni en décembre 2015 !
Lors de la présentation du budget, Mr 
Neveu, en charge des finances, nous a 
expliqué, sans rire, que la municipalité 
ne monterait pas de projet en 2015 ! 
eh bien, la Région nous le confirme : 
Saintes est la seule municipalité pour 
laquelle, aucun projet n’a été présenté 
par la majorité droitière.
Pas étonnant, avec une telle gabegie 
que les élus de la CDC de Gémozac et 
de St Porchaire refusent de fusionner 
avec la CDA de Saintes. Saintes risque 
de se retrouver bien petite et bien seule 
dans une très grande Région Aquitaine. 
Comment arrivera-t-elle à tirer son 
épingle du jeu avec un tel équipage ?
Pendant ce temps, nous, la petite 

équipe de seulement 7 élus de Gauche, 
nous construisons, avec la Région, et 
avec vous, un territoire de soutien à la 
création et maintien d’activité avec un 
projet CONCRET de lieu de PARTAGE 
et d’ENTRAIDE entre professionnels, 
porteurs de projet associatif, entreprise, 
ou autres cadres. Un lieu où TOUS les 
Saintais échangeront des informations 
et des moyens de réaliser leurs rêves 
pour un monde plus juste, plus beau, 
plus respectueux de l’humain et de son 
environnement. Ce lieu, un cœur de 
ville, c’est Eugène PELLETAN ! Et vous 
êtes tous invités à partager, à collaborer 
avec nous. (nous écrire à la mairie)
Merci de votre soutien,
Les élus de l’opposition, Saintes Pas-
sionnément, dévoués à la République et 
aux Saintais.

 votre m
agazine • n°9 - D

écem
bre 2015

19

Tribunes libres



Hanane Bakioui 

Vocation : gardienne de la paix

En poste depuis le 1er septembre 
2014, la chef de la circonscription 
de sécurité publique de Saintes se 
penche de bonne grâce sur son 
parcours : son enfance au Maroc, 
puis à Vallabrègues, dans le Gard, 
son père ouvrier agricole, sa famille 
nombreuse… Pour financer ses 
études de droit, elle décroche un 
job d’adjoint de sécurité à la police 
d’Arles en 2002. Une vocation est 
née. Maîtrise de droit public en 
poche, elle passe avec succès le 
concours de gardien de la paix à 
Nîmes. Elle fait ses armes à Melun, 
en région parisienne, puis, comme 
elle parle plusieurs dialectes 
arabes, intègre les Renseignements 
généraux. Quatre ans après, à sa 
demande, elle est mutée à Nice, 
à la Sécurité publique, où elle en-
quête sur des actes de moyenne 
délinquance (vols à main armée, 
trafics de stupéfiants…). Forte de 

 Parcours admirable que celui de cette enfant de l’immigration devenue maître en droit public et commis-
saire de police à la force du poignet. Aussi à l’aise à l’interview qu’en parcours d’obstacles chronométré, 
elle raconte ses exRériences de terrain dans des cités Ooins RaisiDlese 5aintes n’est Ras 0ice �

ces expériences de terrain, elle 
tente le concours de commissaire, 
à l’école de Saint-Cyr-au-Mont-d’Or. 
« L’année où je l’ai passé, il y avait 
le même barême pour les filles que 
pour les garçons. Le plus dur, ce 
fut les épreuves sportives élimina-
toires… » Cette année-là, en 2012, 
elle est la seule femme à réussir le 
concours. Reste à choisir l’affec-
tation : ce sera Saintes, « une ville 
agréable, dit-elle, à taille humaine, 
où il fait bon vivre. » 

Un an après, son appréciation n’a 
pas changé : « Saintes n’est pas 
Nice. Ici, on a affaire à de la petite 
délinquance. Mais cette relative 
tranquillité des Saintais les rend 
d’autant plus sensibles aux incivili-
tés. Nous répondons à ce sentiment 
d’insécurité par une présence sur 
le terrain 24h sur 24, 365 jours par 
an. Ce qui nous facilitera le travail, 
c’est la vidéo-protection que va 

installer la mairie. » Et de louer 
les échanges fructueux entre ses 
services, ceux de la ville, la police 
municipale et les élus. « On se voit 
régulièrement avec M. Ginoux1 et 
Mme Réthoret2 pour préparer les 
dispositifs de protection en amont 
des événements qui rythment la vie 
de la cité. » Même si elle apprécie 
notre ville, elle sait qu’elle ne peut 
s’offrir le luxe de trop s’y attacher : 
son statut l’oblige à changer de 
poste tous les quatre ans. En prin-
cipe, elle quittera donc Saintes en 
2018 avec ses filles jumelles et son 
mari (également fonctionnaire de 
police). « Je me destinais plutôt à 
la fonction d’avocat… Le destin en 
a décidé autrement ! » Visiblement, 
ce n’est pas pour lui déplaire. 

  (1)Marcel Ginoux, adjoint en charge de 
la police administrative. (2) Laure Réthoret, 
directrice des services à la population.

Portrait
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Tous les épisodes précédents sur  
www.mysteresetbullesdecom.com/#!les-portes-du-temps
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News Neighbourhoods

Series ‘12 months, 
12 districts’  
La Guyarderie/Bellivet
The main concerns of the residents of 
the District of the Guyarderie/Bellivet 
have been heard: the project of me-
thanisation (anaerobic digestion), the 
natural degredation of organic mate-
rial, remains stalled, and sports fields 
will not be transformed into commer-
cial areas...

Saintes 
Carnival 
December is traditionally synony-
mous with snow, holiday, family reu-
nion, religious celebration and the 
transition to a new year. For Saintes 
its arrival means scores of festivities 
with togetherness and friendliness 
the order of the day. Indeed this 31st 
of December will mark the 56th edi-
tion of the Carnival parade. An event 
that brings together all the Saintais 
big and small, but not all 30,000 
people are expected. This year, the 
municipality decided to strengthen 
this solidarity and friendly spirit by 
also organizing a second Carnival the 
day before, the districts.

Service planning and 
unity of relationship 
citizen is moving
The planning service and citizen rela-
tionship unit, based at the Town Hall, 
are moving through  December into 
the premises of the agglomeration 
community of Saintes (CdA)  4 ave-
nue Timbuktu, the reception opens 
to the public from 4 January 4, 2016.

Decarbonisation of the 
water, stop extended
 In 2008, Saintes upgraded the water 
purification plant. This modernization 
has included decarbonisation, i.e. the 
softening of water (reduction of the 
degree of limescale).

Solidarity Christmas 
under the sign  
of the circus
As every year, the Centre Communal 
of Action Sociale (CCAS) of Saintes in 
partnership with the Association of 
committees of company Saintongeais 
(ACES), offers a spectacle of Christ-
mas to its beneficiaries. 

The Beech tree is going 
to disappear
It is superb. It has always been there. 
We believed it invincible, but it is 
sick... and it is going to disappear. 
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Community life

Sports PortraitCulture

Meouw !

Tourism

The challenge  
of disability
Challenge to society, all involved 
are committed to enforce the law 
on equality of rights and opportuni-
ties, participation and citizenship of 
persons with disabilities, adopted in 
2005. In France, 22 million people are 
affected by a temporary or perma-
nent disability.

A strong support  
at the Gallia
Despite a difficult financial environ-
ment faced by the Gallia , the City 
reaffirms its confidence in this major 
cultural partner by providing financial 
support and structure.

Michel Loizeau,  
mainstay of saintaise 
associative life...
34 years of involvement with the 
club of the US Saintes Rugby, Michel 
Loizeau at 74 years old has observed 
the evolution of the  saintaise associa-
tive life today.

Hanane Bakioui
Vocation: guardian of 
peace
The  route taken by  this child of im-
migration to become lawyer in public 
law and police chief has been admiral. 
At ease in the interview explaining 
the obstacles she has met, she shares 
her experiences of  field work in less 
peaceful cities... Saintes is not NICE !

Culture Art and  
culture everywhere
The art and culture invite all the fa-
milies of the Saintes agglo-meration, 
«to take part in artistic and cultural 
education courses» multiple courses 
in  our schools.

The chronicles of Charlie, a rather impertinent tomcat and philosopher prowling, clawing and purring from rooftop to rooftop 
through the neighbourhoods of Saintes! 
On the rugby field, full of dog droppings... Certainly, pfff! Me, I always manage to do this discreetly, at the Park, in a corner 
where it doesn’t bother anyone. And I always cover my small business with earth or leaves... I don’t need to be reminded of the  
rules of etiquette: «Please leave this place as clean as you found it when entering! I really do not understand why they say that 
the dog is man’s best friend... Hey, it makes my fur bristle! a dog, they’re noisy, it Barks for a Yes or a no... Notice, dogs have no 
lessons to learn from man: the racket they make, in summer, at night, leaving the bars, or the shouting between neighbours... 
And yet, that is not all  I see... Those who throw their butts anywhere, those who stick posters on the sly... And I’m the wild one?     
Miaaaagrrr... That said, without exaggeration, there are quiet corners in the city. Take the sports fields of the Guyarderie, I get 
a kick out of nightime! you know why? It is very poorly lit... I like this neighbourhood, rrrronronrrrrrrr... Plenty of kids who want 
to play with me; especially next to the  pool and the centre de loisirs Pidou ... Meow!

Economy

Relaunching 
the rental investment 
The communes of Saintes, Les Gonds 
and Fontcouverte will benefit from 
support for Pinel rental investments 
(tax benefit act), that will help create 
more landlords.

 votre m
agazine •  n°9 - D

ecem
ber 2015

23




